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Stable et entreprenante

La SCH Rolle construit regulierement sur le territoire communal depuis 50 ans. Et eile a
meme commence ä essaimer alentour. Elle rejoint l'ARMOUP cette annee, et se dit prete
ä partager les secrets de son dynamisme tranquille.

Gaston Dürrenmatt, Philippe Morandi et Jean-Philippe Mayerat, respectivement
ancien gerant, gerant et President de la SCH de Rolle. ©VB 2014

bonne, puisqu'un deuxieme objet fut
realise et mis ä disposition en 1974, ä

quelques dizaines de metres de lä.

Selon l'actuel comite, il s'agit prati-
quement d'une copie carbone du pre-
cedent. A deux details pres: le bati-
ment General Guisan 30-32 compte
deux ascenseurs, et il a coüte le

double du precedent, soit deux mil-
lions. C'est aussi cela, les annees glo-
rieuses!

La SCHR gere un temps ces deux
objets, les renove, ameliore leur isola-
tion. Mais, de temperament, eile aime
entreprendre. «C'est assez particulier,
souligne l'actuel gerant Philippe
Morandi: le comite atoujours un projet
en cours, des opportunites sont
constamment discutees.»

C'est d'abord la realisation d'un
bätiment pour un total de 44 apparte-
ments au chemin de la Prairie 2-4-6, ä

proximite de l'av. General Guisan, en
1990. Toujours avec des ascenseurs,
et meme un parking souterrain. Le

financement suit un modele desor-
mais bien rode. Prix: 8900000.-. C'est

La premiere realisation de la cooperative,
avenue du General Guisan 58-60, en 1966

«On parle beaucoup du probleme
du logement. Mais si nous existons,
c'est parce que ce probleme existait
dejä en 1964,» s'amuse Gaston
Dürrenmatt, membre du comite de la
Societe Cooperative de Rolle (SCHR)

depuis 1976, gerant de 1976 ä 2012.
Des la fin des annees 50 - qui igno-
raient qu'elles etaient glorieuses - des
hommes et des femmes de bonne
volonte, unis par leur foi en un progres
social, avaient lance le projet qui allait
devenir la SCH Rolle. «II y avait un

notaire, mais aussi une assistante
sociale, un pasteur... Ce dernier, le

pasteur Dony, etait devenu le premier
President», rappeile l'ex-gerant. Des

parts sociales ä 300 francs avaient ete
emises. Des relais aupres de la

commune avaient permis l'obtention d'un
terrain en droit de superficie ä l'avenue
du General Guisan 58-60, oü un
premier immeuble de 24 appartements a
ete construit des 1966, pour des

emmenagements en 1967. Pour bou-
cler un budget d'un million, la cooperative

avait obtenu des subventions
communales et cantonales (20 % du

total), et une banque avait accorde un

pret d'environ 800000 francs, ä un
taux favorable.

L'objectif d'offrir des appartements
ä loyers tres moderes avait ete tenu.
Temoin de ce qui pouvait se faire ä

l'epoque, le bätiment a ete congu sans
ascenseur, et avec des cuisines non-
agencees. L'experience füt jugee
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Prairie 2-4-6, construit en 1990

ensuite une opportunite. Un immeuble
de l'avenue des Poiriers, ä proximite
du centre-ville, est rachete par la

commune ä une grande compagnie d'as-
surances. Rolle assure financierement
la renovation de ce bäti de 1947, dont
la gestion est confiee ä la Cooperative.
Puis cette derniere, au benefice de
finances plus-que-saines, rachete le

tout pour 2170 000 francs en 1996. La

parcelle le permettant, un nouvel objet
est bäti, ces deux immeubles offrant
23 appartements.

Franchir la frontiere
Aujourd'hui, la nouvelle crise du

logement commence ä changer les
habitudes et les collectivites publiques
sont desormais demandeuses. La sta-
bilite de la SCHR et sa maniere d'en-
treprendre calmement sont autant
d'atouts qu'elle entend faire profiter

aux alentours. Une commune voisine,
Mont-sur-Rolle, a approche la cooperative,

dans le but d'enrichir son offre
en loyers moderes. D'oppositions en

recours au tribunal, le projet a mis dix
ans ä sortir de terre. Vingt neuf loge-
ments pour des familles (45 enfants

pour 43 adultes!) sont finalement attri-
bues des 2013. Faisant face ä un petit
terrain de sport, le lotissement de
4 immeubles en R+2 pourrait passer
pour une Operation de PPE! La
commune a souhaite que ces appartements

reviennent ä ses administres,
c'est le cas pour 22 d'entre eux. Elle a
souhaite egalement que deux
appartements soient attribues ä des candi-
dats de l'Etablissement vaudois d'ac-
cueil des migrants (EVAM). De plus un
centre d'accueil temporaire pour per-
sonnes ägees est loue ä un EMS de la

region.

Ce chantier a ete marque par la

necessite de travaux d'assainisse-
ment. «Des sondages ont confirme la

presence d'une ancienne decharge
qu'il a fallu evacuer et de limons
fluants, explique le President Jean-
Philippe Mayerat. La commune met-
tant dejä le terrain ä notre disposition,
il etait difficile de la solliciter pour ce
surcoüt.» Un accord entre les deux
parties a ete trouve: la SCH Rolle s'ac-
quittant de la facture - 1,5 million

pour un budget total de 13500000
francs - contre une Prolongation ä

35 ans de la gratuite du droit de super-
ficie. Le comite s'enorgueillit d'avoir
satisfait, dans ce projet, ä toutes les
demandes formulees par Mont-sur-
Rolle. «C'est une bonne carte de visite
ä l'intention des communes des envi-
rons. Nous sommes credibles», se

rejouit Philippe Morandi.
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Une adhesion naturelle
La SCH de Rolle devient membre de l'Armoup. «Nous faisons partie du

mouvement cooperatif. Nous nous retrouvons - notamment - dans les

themes traites par la revue Habitation. Nous sommes aujourd'hui desi-

reux d'entrer en contact avec d'autres cooperatives, qui ont sans doute
des reponses aux questions que nous nous posons, et ä qui nous pour-
rons faire part de notre experience.» Au chapitre des competences de la

SCH Rolle, le President evoque sa nature profonde, et donc sa constante
activite. «II y a chez nous une forme de militantisme. Notre objectif a

toujours ete de creer des logements ä loyers moderes. Quand un projet
est termine, nous passons au suivant. C'est notre raison d'etre!» «II nous
arrive meme d'en rever la nuit,» plaisante Gaston Dürrenmatt. Autre

caracteristique mise en avant par l'ex-gerant: «Nous avons une gestion
saine, et surtout simple! Nous ne voulons pas devenir une machine ä

produire du papier. Nous nous adressons ä nos membres autrement

qu'avec des lettres recommandees. Nous pouvons encore discuter!» VB
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Projet en cours, dans le quartier du
Maupas. Le permis de construire est

attendu cet automne.

Et dejä un autre immeuble est
appele ä sortir de terre. «Le quartier du

Maupas, ä Rolle, a ete construit
recemment. Un espace etait devolu
aux logements d'utilite publique, mais
sa concretisation a pris du retard»,
avance Jean-Philippe Mayerat. La
mise ä disposition d'un terrain par une
collectivite publique est tributaire de

pesees d'interets et d'equilibre poli-
tique qui font aussi le charme de la

chose cooperative. On peut facile-
ment s'y egarer pendant dix ans. Ces
soucis surmontes, le permis de
construire d'un bätiment en R+3 de

quelque 25 appartements devrait etre
depose cet automne. Suivant des
recommandations de la commune, le

rez-de-chaussee devrait etre occupe
par un refectoire scolaire, et - pre-
miere rolloise selon Gaston Dürrenmatt

- par des logements d'urgence et
des appartements proteges. Budget
provisoire: 9500000.-.

Et ensuite? La SCH suit avec interet
l'evolution du projet d'urbanisation
d'un futur-ex-site industriel. Sur les
900 logements prevus par le proprie-
taire, la commune souhaiterait voir
une parcelle devolue, pour repondre ä

des imperatifs de mixite, au logement
d'utilite publique...

Vincent Borcard

Premiere realisation «extra-muros», au Mont-sur-Rolle, en 2013
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CHER: bätir ä nouveau

La Cooperative d'habitation des employes du rail (CHER) rejoint l'Armoup. Heroique
ä sa creation, aussi precise que minutieuse dans la gestion de son patrimoine de 115

appartements, eile se prepare ä construire un nouvel immeuble, le premier depuis 1972.

Cela avait ete une idee audacieuse,
en tout cas l'initiative d'une equipe de

personnalites dynamiques... Des 1962,
des mecanos et des chefs de train ont
mis sur les rails le projet de construire
des logements pour leurs familles et
leurs pairs, ä Lausanne. Partie de rien,
la Cooperative d'habitation des
employes du rail (CHER) obtient un ter-
rain en droit de superficie de la ville, et
boucle son plan financier gräce ä la

Caisse de pensions des CFF, une regie
alors encore tres maternelle. Au final,
6,2 millions pour deux bätiments, ave-
nue de Cour 144-152, et avenue de
Cour 140-chemin de Contigny 28-30,

pour un total de 85 appartements.
«L'emprunt etait base sur le taux d'in-
teret du canton de Berne. Et si celui-ci
passait au-dessus des 3%, l'accord
prevoyait qu'il serait abaisse d'un
demi-point,» se souvient la presidente
Anne-Lise Mülhausen Une Convention

prevoyait qu'un maximum de 20% des

appartements pouvait etre attribue ä

des «non-CFF». Membre du comite
depuis 1992, la presidente connait la

petite histoire des hardis pionniers qui
ont bataille avec la Caisse de pensions
pour imposer leurs vues. A l'epoque,
on s'etait interroge sur l'opportunite de
construire aussi loin de la gare!

L'anecdote est revelatrice, eile rap-
pelle ä quel point l'appreciation d'un
site peut evoluer avec le temps. Ainsi,
au debut des annees 60, un immeuble
situe ä 10 minutes en bus de la gare
de Lausanne, ä 5 minutes ä pied du
lac et ä un jet de pierre de l'acces ä la

future autoroute etait un immeuble
situe au milieu de nulle part!

«On leur avait aussi objecte qu'un
garage de 25 places n'etait pas neces-
saire pour des employes du rail, qu'ils
n'avaient pas besoin d'ascenseurs...»,
assure la presidente. Iis surent se faire
entendre, et les bätiments ont ete
inaugures en 1964 avec garage et
ascenseurs. Un cafe, un salon de coif-
fure, un kiosque et un parc de jeux
pour les petits assurant un Supplement

d'animation ä l'ensemble.

Le succes est probant, la satisfaction

generale. La preuve huit ans plus tard, en

1972, avec la realisation, pour 3,4
millions, d'un nouvel immeuble de 30
appartements ä l'avenue de Morges 31 (A et B).

Pour la cooperative, le patrimoine se

compose de CHER I et CHER II.

Une gestion minutieuse
Le comite est confronte ä la neces-

site d'effectuer des renovations. Les

pignons Ouest et Nord de CHER I

connaissent des problemes d'etan-
cheite et doivent etre restaures. Sur le

meme site, des toits plats sont rempla-

Un des immeubles de CHER I. La realisation compte 85 logements, av. de Cour 144-152,
et avenue de Cour 140-chemin de Contigny 28-30. ©VB 2014
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Anne-Lise Mülhauser et Cindy Weber ©VB 2014

ces par des couvertures de pente
legere. Au fil des decennies, les ascen-
seurs, ces betes ä chagrin, sont d'abord

repares, puis remplaces. Remplace-
ment de fenetres, de portes, renovation
de fagades, renforcement de l'isolation:
les travaux sont entrepris regulierement
au fil des ans, tout en veillant ä ce qu'ils
soient supportables, d'un point de vue
financier, pour les cooperateurs. Une
fois CHER I, puis CHER II, Intervention

sur une fagade, puis quelques annees
plus tard sur une autre: la maniere revele
la culture d'un comite prudent et minu-

tieux. Mais les chiffres revelent les ver-
tus de cette pratique: les dettes sont
minimes et la cooperative peut auto-
financer certains travaux. Sa bonne
sante inspire confiance: eile peut acque-
rir le terrain de CHER II, en 2010.

Selon ses Statuts, la cooperative
est geree par un comite de milice de

cinq membres, comptant en ses rangs
des specialistes des CFF. Respon-
sables administratifs, comptables, ou
formes ä la gerance immobiliere, ils

font profiter la CHER de leurs compe-
tences specifiques...

Anne-Lise Mülhauser se definit
comme une autodidacte qui a debute
comme responsable des bätiments
CHER I. «Pour les renovations, nous
avons longtemps travaille avec un
des architectes qui avaient congu les

immeubles, Calame & Schlaeppi.
Monsieur Schlaeppi etait tres disponible,

il prenait le temps d'expliquer
les avantages de la laine de verre et

ceux de la laine de pierre, la fonction
de l'acrotere...» Une relation ideale,
un contact privilegie difficile ä recon-
duire.

Collaboration avec la SCHL
Au fil des ans, le comite vecut la

complexite croissante des täches,
notamment administratives, et ren-
contre des difficultes ä se renouveler.
Sans attendre que de vrais problemes
se posent, anticipant d'importants
travaux de renovation ä entreprendre, la

presidente, qui avait participe ä des
exercices au sein de la commission de

gestion de la Societe cooperative d'ha-
bitation de Lausanne (SCHL), s'est
adressee ä cette «grande sceur» pour
lui proposer un mandat de gestion. «II

fallait trouver une Solution. La SCHL a

ete interessee. A l'issue d'une assem-
blee generale extraordinaire, le principe
d'un mandat de deux ans, reconduc-
tible d'annee en annee, a ete accepte».

Un nouveau membre de l'Armoup
La Cooperative d'habitation des employes du rail a rejoint l'Armoup.
L'association, alors ASH, n'avait pas la cote aupres des pionniers. II

faut dire que la Caisse de pensions des CFF offrait des conditions
financieres tres interessantes. Mais les temps, et avec eux les CFF, ont

change, et il y a longtemps que la cooperative collabore egalement
avec la banque cantonale - quand eile ne finance pas elle-meme des

travaux. Le comite ressent aussi le besoin de tisser des liens avec
d'autres cooperatives. Un accord la lie avec la SCHL, d'autres, moins

formels, se nouent au hasard des rencontres. Cindy Weber, membre du

comite depuis 2011, a entame le Programme de cours propose par
l'Armoup. Certains de ses collegues de comite se sont inscrits en fonction

de leurs besoins specifiques. Quand la CHER construira, chacun

sera pret ä relever ce defi! VB
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Selon le mandat, la CHER conserve
l'encaissement des loyers, afin de ne

pas remettre en cause la perception ä
la source par les CFF. La collaboration
va permettre de mettre ä plat diffe-
rents dossiers, celui des baux et des
renovations lourdes.

«En quatre ans, nous n'avons
jamais regrette ce choix. Nos relations
sont excellentes. Au debut, la SOHL a
ete surprise par notre bonne sante
financiere, et notamment par l'exis-
tence d'un fond de reserve de 1,5 mil-
lion! Toutes les propositions qui nous
ont ete faites, par exemple en matiere
de renovation, nous conviennent.

Dans les discussions avec la Ville ou
avec des banques, la SOHL nous
assure un Supplement de poids et de
credibilite», poursuit Anne-Lise
Mülhausen Des fenetres ont ete changees
ä CHER I en 2013, d'autres le seront ä
CHER II cette annee. Des interven-
tions plus importantes - tuyauterie,
agencement de cuisine - sont au

Programme.

Construire, 50 ans plus tard
Mais le sujet qui occupe, c'est le

projet de construction d'un nouvel
immeuble de 20 appartements,
contigu ä CHER I. Historiquement,

l'espace etait occupe par un mar-
brier. La cooperative avait dejä fait
savoir ä la Ville qu'elle serait interes-
see ä valoriser cette parcelle situee
sur son terrain, ce qui, l'artisan parti,
ä devenu possible. «La Ville nous a

donne un accord de principe, et des
negociations sont en cours,» assure
Anne-Lise Mülhausen Le temps de

developper un plan localise de quartier

- 2 ä 3 ans - et la CHER pourra se
reprendre au jeu de la construction,
pres de 50 ans apres sa derniere rea-
lisation!

Vincent Borcard

La deuxieme realisation de la cooperative,
30 logements ä l'avenue de Morges 31 A et B. © VB 2014
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